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La crise religieuse marque incontestablement de son empreinte les dernières années de l’ère napoléonienne. 

Longtemps larvé, l’antagonisme entre le Saint-Siège et l’État français se mue en effet à partir de 1808 en 

un duel paroxystique entre le maître de l’Europe et le vieillard bientôt prisonnier et isolé qui lui refuse 

l’institution des évêques, scandé par les épisodes dramatiques bien connus que sont l’excommunication de 

Napoléon, l’enlèvement de Pie VII, le fiasco du concile de 1811 ou bien encore la « tragi-comédie » du concordat 

de Fontainebleau. Pour l’Église catholique, en plein effort de relèvement et de réorganisation après le choc 

révolutionnaire, cet affrontement ouvre aussi une nouvelle période d’incertitude, qui ne trouve son terme en 

France qu’au début des années 1820. 

Pouvoir temporel contre autorité spirituelle : lointain et ultime écho de la querelle des Investitures qui 

déchira l’Occident médiéval, la crise du Sacerdoce et de l’Empire ne renouvelle pas seulement la controverse 

politico-religieuse séculaire des deux puissances ; elle accompagne également un nouvel âge de leurs relations, 

entre émergence de l’État-Nation moderne et affirmation renouvelée du magistère pontifical, qu’inaugure le 

Concordat de 1801. Les manifestations tenues il y a une dizaine d’années pour célébrer le bicentenaire de la 

conclusion de cet accord ont généralement souligné le caractère fondateur, à long terme, de la transaction 

passée entre Napoléon Bonaparte et Pie VII. La présente journée d’études voudrait s’interroger, en contrepoint, 

sur le fonctionnement de ce même dispositif concordataire en contexte de crise et ses répercussions sur les 

populations catholiques de l’Empire français et du royaume d’Italie, placées entre deux allégeances devenues 

conflictuelles. À travers la diversité des individus, groupes ou institutions, on cherchera ainsi à comprendre 

les déterminations des clercs et des fidèles et leurs motivations dans une configuration exceptionnelle sinon 

inédite. Par ailleurs, les premières années qui suivent le règlement concordataire apparaissent comme un 

moment important dans la redéfinition des identités religieuses en Europe, avec le développement de nouvelles 

sensibilités, notamment envers la figure du pontife romain, rendue familière par les événements. Là aussi, il 

s’agira de préciser les évolutions du gallicanisme et de l’ultramontanisme au miroir de la crise du Sacerdoce 

et de l’Empire, à l’aube d’un XIXe siècle crucial pour leur confrontation.  

Journée d’études organisée par le Centre de recherches en histoire du XIXe siècle, avec le concours de l’Institut 

de recherches pour l’étude des religions (IRER) et de l’Institut Napoléon
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&'(()*  Accueil des participants et introduction de la journée.
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&'9:) *   Jacques­Olivier  Boudon  (Paris  IV)  : Bigot  de  Préameneu,  un ministre 
dans la crise.

&';()*  Anne Philibert : Lamennais avant l’école mennaisienne (1808­1823). 

9('(:)*  Jean­Marc Ticchi (EHESS) : “Le voir est un sermon”. La représentation 
picturale du pontife romain aux débuts du pontificat de Pie VII.

9('<()*  Discussion­Pause.
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9('::)*  Rémy Hême de Lacotte (Paris IV) : De la faveur à la fronde : la grande 
aumônerie au moment du concile de 1811 et les rivalités dans l’entourage ecclé­
siastique de l’empereur.
 
99'@() * André  Lanfrey  (Institut  de  l’Oratoire­Université  catholique  de  Lyon): 
Le  séminaire  de  Lyon  dans  la  crise  du  Sacerdoce  et  de  l’Empire  :  Jean­Marie 
Mioland et ses amis à la recherche d’une mystique de la résistance (1808­1816).

99';:)*  Discussion.

9@'(()* Déjeuner.
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9;'(() *) Bernard Plongeron  (CNRS­Institut  catholique  de  Paris)  : Le  concile 
de 1811.
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9;'@:) *   Guiseppe­Maria  Croce  (Archivio  Segreto Vaticano)  : Les  Juifs  de 
Toscane entre le pape et l’empereur : la prière du Vendredi saint.

9;':()*  Veronica Granata (Université de Rome La Sapienza) : Rome sans pape 
(1809­1814). La capitale de la catholicité contre la ville de César.

9:'9:)*  Discussion­Pause.
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9:';()*  Sylvio De Franceschi (EPHE) : Bossuet et les quatre Articles : le retour 
obsédant d’une référence dans les années 1810.

9K'(:)*) Philippe Boutry (Paris 1­EHESS) : La reconstruction d’une nouvelle 
image de la papauté au lendemain de la Révolution et de l’Empire.

9K'<()*  Discussion.


